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RESUME

Document technique présentant une légende et une méthode
de cartographie des milieux naturels et humanisés. Le paysage est
cartographié aux deux échelles complémentaires du géosystème
(1/200.000) et du géofaciès (1/5.000 - 1/50.000).

Quatre critères de classification sont utilisés:

support des paysages (unité et type de relief), évolu­
tion des paysages endogènes (rapport sol-végétation et série de
végétation - morphogénèse), évolution des ~aysages exogènes hydro­
morphes - xéromorphes et évolution des paysages exogènes anthro­
piques.
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La légende de la carte des milieux naturels et humanisés
proposée ici provient directement desrésultats d'analyse factoriel­
le des paysages. Cette méthode globale se distingue donc des diffé­
rentes démarches, intégrées ou comparatives, utilisées jus~u'alors'1)

BUTS D~ LA CARTOGRAPHIE D~S PAYSAG~S.

L'intér§t d'un inventaire cartographi~ue des paysages se
situe a trois niveaux:

- la carte est le premier élément de réponse aux problèmes
d'aménagement rural ou réè!>ional • .l!:lle décrit globalement le cadre
de l'action, en insistant sur les ruptures d'é~uilibre homme ­
milieu naturel possibles ou probables. Chaque paysage est plus ou
moins stable ; il offre certaines potentialités ou certaines
contraintes à une transformation volontaire de l'espace. Pour
l'utilisateur, la simplicité de la terminologie retenue présente
un avanta~e évident.

( 1) Nous nous inspirons aussi des travaux de V. E~CHENBRJ'!a~"N~.R
(Section de pédologie du Centre OfiSTOM d'Adiopodoumé).
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- la carte est le support d'autres recherches.L!hydrologue,
l'écologiste ••• y trouver~nt la liste et l'extension des différents
types de milieux où varient le coeffi~ient d'écoulement, la biomasse
végétale ••• Le géographe humain y trouvera décrit l'environnement
des villages et des villes. La carte est indispensable pour choisir
des sites expérimentaux et pour généraliser des résultats ponctuels.

- la carte est l'introduotion à une recherche approfondie.
Pour le géo~raphe, c'est le point de départ de l'analyse spatiale.

PRINCIPES D~ LA CARTOGRAPHI~ ~ES PAYSAG~S.

Un problème d'échelle impose une double approche comp~é­

mentaire. Le géofaciès, unité de la description, ne peut être
figuré qu'aux très grandes échelles (de 1/5000 à 1/50.000, au
minimum). Le géosystème, association de gé6faciès, ne peut être
figuré qu'aux moyennes échelles (de 1/ 50.000 à 1/500.000). Il ne
s'agit pas de réduire graphiquement unè "information, mais de décrire
et de représenter des unités de nature et de dynamique différentes.

En Afrique de l'Ouest, le principe de la cartographie est
de couvrir une feuille IGN d'un degré-carré au 1/200.000 en utili­
sant l'unité géosystème. Pour chaque ~éosystème; ùn secteur repré­
sentatif est cartographié à très grande échelle en utilisant
l'unité géofaciès. La carte de reconnaissance des géosystèmes est
essentiellement généti~ue (interprétative), alors ~ue les cartons
détaillés des géofaciès restent essentiellement physionomiques
(descriptifs).

Toutefois, pour faciliter le pass~e d'une échelle à

l'autre, le principe de la légende est d'appliquer des critères de
c~assification communs très généraux. Une légende plus synthétique
est possible mais rend la carte plus difficilement utilisable.
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lVlEmODE l>~ CARTOGRAPHIE DES PAYSAG..l!;S.

Schématiquement, nous distinguerons six stades différents
dans l'élaboration de la carte.

(1) Photo-interprétation préalable et compilation des
documents éartographi~ues existants pour pré-découper la feuille
1/200.000 en géosystèmes provisoires. Les éléments à retenir sont
Ie'cadre morphostructural (affleurements cuirassés et rocheux,
type de roche, type de relief, densité et hiérarchisation du réseau
hydrographi~ue ••• ) et l'occupation humaine (type d'habitat, type
et densité des cultures, groupes socio-culturels ••• ).

(2) Choix des unités à décrire et à analyser au 1/200.000.
Le géosysteme est assimilé au transect, toposéquence ou vérsant
élémentaire dans les pays tropicaux peu humanisés des basses et
moyennes altitudes. l>ans les secteurs plus peuplés ou plus comple­
xes du point de vue socio-économi~ue, on peut compléter cet échan­
tillonna~e par celui de ~uel~ues terroirs. Pour cha~ue ~éosystème,

il faut retenir un transect-type et ses variantes, notamment les
transitions avec les ~éosystèmes voisins.

(3) Phase de terrain. Les différents géofaciès sont relevés
le lone; du' versant grâce au formulaire simplifié de description
méthodique. Ces observations sont résumées et reportées sur la
fiche géosystème (formulaire simplifié de terrain).

(4) La classification de ces deux séries de relevés peut
~tre faite par des techniques graphiques ("méthode des tableau" ••• )
ou mathématiques (algorithmes de hiérarchisation et, surtout, ana­
lyses factorielles). Ici, les releves seront regroupés et ordonnés
selon les critères précédemment énoncés.

(5) Généralisation des transects sur les cartons à. 5rande
échelle. Chaque 5éosystème est défini par un carton où sont repré­
sentés les géofaciès (ou association-juxtaposition de géofaciès).
La photo-interprétation utilise surtout les lignes de rupture de
pente et les types de formations vé~étales.
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(6) Retour à la carte à moyenne échelle. Les géosystemes
sont précisés ; on vérifie la permanence des associations topogra­
phiques àe ~éofaciès. La carto~raphie définitive se fait après les
itinéraires de vérification.

Il slagit dlun proJet et il est difficile de donner les
délais de réalisation dlune telle carte des paysa~es. Pour couvrir
un de~ré-carré, près dlune année de terrain doit être nécessaire.

LEGJ:ill.'llJ~ 1i~ LA CART.b; 1i,t;S .PAYSaGJ:!iS •

Un type de paysage (~éofdciès ou ~éosystème) est décrit
par la superposition de quatre trames. Ces critères de classifica­
tion sont les suivants :

(1)

(II)
(III)
(IV)

support des paysa~es end05ènes ou exogènes,
évolution des paysages endogènes,
évolution des paysa5es exogènes xérophiles-hydrophiles,
évolution des paysages exogènes anthropiques.

Chaque critère se subdivise en deux composantes. Une compo­
sante représente un caractère du paysage ; sur ce vecteur on a
essayé d' ordonner "logiy.uement" les valeurs ou les t3pes rencontrés.
Le critère de classification résulte de cette mise en correspondance
de deux séries de caractères. Ici, les limites de classes, llordre
et le nombre des types de caractères sont surtout donnés à titre
dl exemple.

Chaque critère se présente donc sous la forme dlun tableau
(carré) : les lignes représentent, par exemple, les types de forma­
tions végétales de plus en plus denses et complexes et les colonnes,
les types de formations superficielles de plus en plus épaisses et
complexes. Li~nes et colonnes nlont qui un rôle secondaire, clest la
diagonale du tableau, résultat de la combinaison de ces deux séries
de caractères, qui est le critère de classification. Ainsi, une
végétation maxima sur un sol minima aura le même figuré qulune
végétation moyenne sur un sol moyen. Toutes les combinaisons possi­
bles (nombre de li~es x nombre de colonnes) sont projetées et
rapportées sur la dia50nale.
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Oes quatre tableaux analytiques sont dessinés après la
liste des figurés de synthèse représentant les géofaciès et les
géosystèmes obtenus.

(1) Support des paysages endogènes et exogènes.

C'est le fond de carte. C'est une trame noire ou grise
lignée fine ~ui reste reconnaissable. La proportion de noir ou de
gris diminuera la clarté des couleurs des trames suivantes. Sept
classes ont été retenues.

GEOFACI~S. Le fond de carte permet de situer le géofaciès dans
l'unité de relief: haut de versant, bas de versant à replat •••
La valeur de la pente différencie entre-elles ces facettes topo­
graphiques délimitées sur photo6raphies aériennes. A la limite,
cette trame définit des t~pes de versants ; le versant de réfé­
rence (dia50nale du tableau) étant une courbe de plus en plus
pendue lorsqu'augmente l'altitude relative (forme exponentielle).
Par contre, les sommets subaplanis s'écartent nettement de ce
modèle et seront représentés par un grisé moyen.

Les sommets et les bas-fonds peuvent être figurés par des
lignes horizontales, les versants par des li~nes verticales. Il est
plus difficile de tenir compte de la forme plane, convexe ou concave
de la surface. Mais les si6nes conventionnels des formes du relief
peuvent souligner les corniches, les ressauts, les crêts, l'encais­
sement des talwe~s•••

Les géotopes de cette trame sont les micro-formes topo­
graphiques qui rendent compte de l'érosion supexficielle (rigoles,
ravines, micro-marches ••• buttes ••. ).

GEOSYSTElVlli. Le fond de carte décrit globalement l'unité de
relief. Le rapport dénivelé/développement du versant correspond
souvent à un certain support lithologique et à un certain de~ré de
dissection. Ce critère morphostructural est essentiel pour distin­
guer les erandes catégories de 6éosystèmes. Il peut être établi
sur la carte topographique au '/50.000 en mesurant les versants se
rapportant à des ta1we~s d'ordre'" 2 ou 3 et les versants
immédiats des grandes vallées al16gènes. La résultante est surtout
physionomique, mais elle exprime aussi le de6ré d'évolution du
relief.
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Les formes (sommet tabulaire et arrondi-aigu) sont seule­
ment différenciées par l'orientation de la trame. Comme pour le
géofaciès, on peut utiliser des signes conventionnels pour repré­
senter les éléments morphométriques d'ordre V (CAIL~UX - TRICART).

(II) Evolution des paysages endogènes.

Nous appelons pa~sages endogènes une série physionomi~ue

ou génétique de paysa~es Don déterminée par la contrainte d'un seul
facteur écolo~i~ue (eau, homme ••• ). Une succession de pa~sa~es

endogènes est souvent procressive et réguliére dans l'espace (et
dans le temps) ; il n'existe guère de limites brutales ; les faciès
de transition sont nombreux.

C'est la trame essentielle de la carte. Les couleurs à

plat de m~me intensité vont du Jaune-oran5é au vert-bleu. ~uinze

classes ont été retenues.

GEO}'ACIBS. Cette trame exprime le rapport sol-végétation.
A cette échelle, la végétation est le caractère le plus significa­
tif, elle détermine le choix des couleurs de la diagonale.

Les abréviations utilisées sur le tableau ont la signifi­
cation suivante :

L • ligneux•
G · graminoïdes•
H • autres nerbacées, sous-ligneux•

(les hauteurs ~s strates sont en mètre)
G · graviers et gravillons•
S · sables•
AL · argile-limons·
Or • cuirasse•

••• : horizon non décrit inférieur ou supérieur
1 : limite nette (recouvrement, mise à l'affleurement).

(il n'est pas tenu compte de l'horizon d'altération en place).

L'ordre des types de formations végétales et des t~pes

de formations superficielles a été mis au point avec A. WINCKELL :



Formations végétales

Pas da végétation ou végétation
herbacée p1aquée très discontinue

Savane herbeuse basse et discon­
tinue.

Savane herbeuse haute et oontinue

10

Formations superficie11~s

!
o ! Pas de s01, b10cs ou roche en p1ace.

1 ! S01 d'érosion grave1eux.

2 ! S01 d'érosion ou d'apport sab1eux à
! un horizon (A (0)) •

Savane herbeuse riche en herba­
cées non graminoides et en sous­
1igneux.

.3 S01 ar~i10-1imoneux à un horizon
(A (0)).

Savane arbustive, à strate 1i­
gueuse c1aire.

Savane arbustive, à strate 1i­
gneuse dense.

Savane arborée, à strate 1igneuse
o1aire.

Savane arborée, à strate 1igneuse
danse.

"For~t c1aire ll ou savane boisée

Buissons 1igneux bas et peu
denses.

Buissons ou arbustes denses.

For~t basse et peu dense.

Forât moyenne et dense.

For~t haute peu dense.

For~t haute et dense.

1
4 . S01 de texture équi1ibrée avec un

! horizon d'accumu1ation peu net
! (A (B) C ).

5 ! S01 de texture équi1ibrée ave c un
! horizon dl accumu1ation net (A Be)

6 1 801 à recouvrement grave1eux

7 ! 801 à recouvrement sab1eux.

8 ! S01 profond à texture grossière.
!

9 1 801 profond à texture fine ou
. équi1ibrée.
!

10 1 801 profond à recouvrement tsrave1eux
. sub-aff1eurant.
!

11 ! 801 profond à recouvrement sab~eux.

12 ! 801 profond à horizon induré sous
! jacent.

1.3 ! Cuirasse subaff1eurante et
!. ! aff1eurante.

14 ! A1.térite profonde subaff1eurante.

En fait, à 1'éche11e du ~éofaciés, ce critère décrit p1us 1a cons­
titution du paysage que son degré d'év01ution. 8eu1s 1es bowé et ~es

viei11es altérites ont été jugées du point de vue morphogénétiques. Pour
1e reste, i1 s'agit d'évaluer 1a simp1icité ou 1a comp1exité de 1a
structure du géofaciès.
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Les géoto~es endogènes (grands arbr~s, auréoles et mar­
queteries sols-végétati3ns ••• ) ~euvent être fi~urés ~ar des signes
conventionnels 0

GEOSYST~. La trame exprime le rapport mor~hogénèse

série de végétation. Mais, à cette échelle, c'est l'évolution
géomorphologi~ue qui est l'élément le plus significatif, elle
détermine le choix des couleurs de la diagonale.

Les t3~es de caractères sont notés en clair sur le tableau 0

Une série de vé5étation résulte d'une dé5radation d'ori­
gine première anthropique ou (et) édaphi~ue. La série de la mosaï­
que forêt-savane dépend de la proportion de for§t sur le versant~

Les formation vé~étales retenues pour établir ces séries sont
climaciques ou paraclimaciques.

Les t~pes de relief sont d'origine structurale, ce sont
ensuite les ~lacis ou versants-glacis et les croupes subaplanies
ou convexes. A cette éChelle, il est important de reporter sur la
carte deux t~pes ue relief qui sont souvent le point de départ de
l'évolution géomorpholo~i~ue : les plateaux et buttes cuirassées
et les inselbergs et affleurements rocheux.

Ce critère e~prime effectivement le de~ré d'évolution du
paysage. Il nécessite une certaine interprétation des observations
~e choix des caractères si6nificatif est plus subJectif que dans
le cas du géofaciès.

A la limite, il aboutit a la zonalité bioclimatique du
pa3saéSe. En Afri~ue Occidentale :

- forêt dense et croupes convexes ou subaplanies de la
zone ~uinéenne forestière.

- mosaïque forêt-savane et croupes subaplanies ou versants­
glacis de la zone guinéenne pré-forestière.

- savane plus ou moins arborée et glacis cuirassés de
~a zone soudanaise.

- steppes et glacis d'érosion - accumulation de la zone
sahélienne.
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EVOlUTION DES PAYSAGES ENDOGENES
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(III) Evolution des paysages exogènes xérophiles hYdrophiles.

Le paysage exogène a une origine différente des paysages
voisins il forme souvent un lI aooroc" dans une série oontinue de
paysages. Ici, la nature, la gênèse et le dynamisme du paysage sont
dominées par le facteur eau.

Cette trame de couleur marron ou bleue se superpose à

la trame (II), en haohures obli~ues plus ou moins denses, o~ la
remplace lors~u'elle est déterminante.

GEOFAOIES C'est l'apprêci~tion du régime hydrique station­
nel. Nous avons retenu trois degrés de xéromorphie et trois degrés
d'hydromorphie. La trame (II) est supprimée lorsque la station est
inondée.

Surcharge :

- station très sèche
- station sèche
- station a régime hydri~ue contrasté (plutôt sec)
o (station moyenne)
- station à régime hydrique contrasté (plutôt humide).
- station humide (hydromorphie édaphique looalisée).
- station tres humide (hydromorphie édaphique généralisée)

A - pJ.at :

- station submergée saisonnièrement ou touJours submer­
gée, en eau oourante ou stagnante (ces distinctions peuvent être
nécessaires). Les types de géofaoiès s'inspirant directement de
la nomenclature de la trame (II) mais sont en nombre plus limité.

De nombreux géotopes sont exogènes plutôt secs(petits
rochers découverts, t~rmitières••• ) ou, au contraire, très humides
(mares, souroins ••• ). Les formes d'érosion hydrique ont déjà été
mentionnées.

GEOSYST~. Le bilan hydrique du géosystème dépend du
climat local, o'est à dire de l'altitude et de la disposition du
relief par rapport aux vents dominants. Ici, J.a trame (II) est
supprimée dans le cas des vallées alluviales allogènes(et dans le
cas des littoraux).
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(III) EVDLUllDN DES PAYSAGES EXOGENES XEROPHIlES - HYDROPHILES
1 )

Couleurs marron et bleu en sureharge sur (Ill ou en remplacement de (n)

GEOFACIES

Bilan et régime hydrique

di la station

Matière ltf18IÙIIU8

(galets)

GEOSYSTEME

Forêt claire

Forêts denses

Savane herbeuse
et forêt galerie

Savane herbeuse

IDealClimat
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Surcharge :

- climat local très sec.
- climat local seo.
- climat local à régime hydrique contrasté plut8t sec).
o (climat local moyen).
- climat local à régime hydrique contrasté (plut8t

humide) •
- climat local humide.
- climat local très humide.

A - :plat :

- système des vallées allogènes et des littoraux. Les
types de géosystèmes restent à préciser, mais ils sont construits
sur un modèle peu différent de celu·i de la trame (II). Toute
l~hydrographie des cartes topographiques appartient a cette trame
(III). Plaine d"inondation, bourrelets de berge ••• sont marqués
par des signes conventionnels.

(IV) Evolution des paysages exogènes anthropi~ues.

L'homme est un facteur écologiq,ue essentiel du paysage.
Cette dernière trame essaye de porter un jugement de valeur sur
le résultat de l'action humaine.

Comme la précédente, cette trame de couleur rouge se
superpose à la trame (II) o~ la remplace.

G~OFACI~S. C'est l'appréciation du degré d'utilisation
du paysage avec ou sans apports, protections et aménagements.
C'est ensuite tous les types de paysages villageois construits et
artificiels. Nous avons retenus sept valeurs d'agradation ­
dégradation du paysage naturel.

Surchage :

- terrain de parcours intensif du bétail
- parcelle de culture (sol a nu)
- parcelle de culture (sous futaie)
- parcelle en friche naturelle
o (action anthropi~ue nulle ou faible)
- parcelle aménagée, assainie ou irriguée.
- parcelle aménagée, anti-érosion
- parcelle ameIJ,dée. f'wnée ou fertilisée.



LEGENDE Of LA CARTE DES PAYSAGES

UV) EVOlUTIDN DES PAYSAGES EXOGENES ANTHROPI(lIJES

Couleur muge en surcharge sur fil) GU en remplacement de (II)

GEOFACIES

Densilé des
CfJI1slrw:tions

Utilisation et mn8nsgement

.dé la parcelle

--.; III .; =
'" 2--

~J!
l! li

'~ 15 ë u

.::- .:: ~ .1 i'.! ';J a
ci iu .... ~;:.....

parafe ubli_

constructions

GEOSYSTEME

Paysages

humains
virlagnis

1 ~I, :

'! -. l,i_ CI:I

1.i :IIlI fi il;:1 1·-1 s m..c: ie .. '::; i ët -. 1· !f:
c!S

.- ..... '-:t Q

!~ :Ii- ';.q;Bfi :.i~'~ i ëI'ëil'
'il" _:t_

i'&sl .. 1.11;00.....
Type da mise an valeur ZOi18 d'inf1ulmee

Mise 811

polarisation
valeur et

de l'espace

Population

Administratiml
CJImmorce

Equipements
urbains

Services

Services
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A - plat :

- paysages artificiels villageois. Les géofaoiès doivent
être préoiser, ils vont des terrains nus aux maisons de style
oocidental. On peut mettre en correspondance forme et densité des
constructions.

A très grande échelle, les géotopes d'ori~ine humaine
(billons, buttes, murets ••• maisons) peuvent être figurés par des
si~nes conventionnels.

GEOSYST~. A cette échelle, nous distinguerons la mise
en valeur de l'espace looal et les phénomènes d'attraction et
d'influence urbaines ou industrielles. Ces deux caté60ries ne sont
pas exclusives l'une de l'au.tre. Ces dernières reoherch~s sont
une schématisation de celles de la géographie régionale.

Suroharge :

- mise en valeur de t~pe oocidental
- mise en valeur de t~pe traditionnel intense (cultures

marchandes)
- mise en valeur de t~pe traditionnel intense (cultures

vivrières)
- mise en v~leur discontinue
o (s~stème marginal et isolat)
- zone d'influence régionale
- zone d'influence looale (urbaine)
- zone d'inf~uence looale (industrielle)

A - plat :

- pa~sages artificiels urbains. Les géosystèmes doivent
~tre précisés. On peut mettre en correspondance le nombre
d'habitants et la qualité ou le nombre des services.
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(V) LIMITES ET SIGNES COMNTIO&LS (EXEMPLES)

LIMITES ENTRE PAYSAGES ASSOCIATIONS JUXTAPOSITIONS

Brutale 1 nette

fieu nette, probable

Associatfoo selon lm topographie
ou i'altitude relative

JUlltapl.lsition d'uriDine
naturelle

Juxtaposition d'origine
anthropique

'i

TRAME (1 ) : ( micro ·formes et formes de. relief)

Micro- blrttes

Comiche

convexité marquée

Encaissement , entaiUe

Inselberg

Axe du relief rocheux

PIaIeau et butte cuirassés~
1 lJ7 1

@t
I~ 1

TRAME (II>

1-----1_ _ _ Plaine d'inondation- - -
Cuvette de décantaticm

TRAME (ml

41 J. RotIIu d4couvert

1 4 1 TerJllilière
............. O' ._

1 ~ 1 Source

1 0 1 Mare

TRAME 1IV!

1 "'~w'\c r Buttes

I~/Ad Billons

~. r~·"-I Maison à toit de ChllW1l8

i 1 a 1 Maison à toit de tôle

[,.j..\, ,:' A Plantation industrielle: : : ....: -.1.

~1 Voie de collllllUliÏCation

ffi f~~~~~l Quar& commerciaJ
~....-
Q r.·."+1s ~ ......J Quartier industriel
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P~S~NTATluN DE LA NOTIC~ D~ LA CARTE D~S PAYSAG~S.

Enfin, il nous semble intéressant de reproduire le plan
de la notice explicative élaborée par B. ANTHEAUME, A. WINCKELL
et nous-même. C'est une définition appli~uée du paysage.

Les principaux types de géosystèmes (G l, G II •••• ) sont
présentés du plus au moins évolué par régions naturelles ou humaines
(r1t r2' ••• ). La nomenclature des géo~aciès, ordonnée du plue
simple·au plus complexe (g1' g2'.'.)' est reportée en annexe.
L'action d'un facteur exogène est mar~ué par une lettre en indice
(f, pour friche; p, pour parcours; h, pour humide ••• ).

Le schéma d'analyse d'un géossystème est le suivant:

nom: Géosystème des (type d'unité de relief et intensité de
l'occupation humaine).

1) Situation et extension du géosystème,
2) Association et juxtaposition des géofaciès dans le géosys­

tème. La liste dos béofnciès composant le géosystème 80 présente
sous ln forDe d'un tableau 1

1
1 Nom
! du 1
19éof'aoiès 1
! !
1 !, ,. .

! 1 1 1
Géofaciès ! Position dans 1Extension 1Variante 1

assooiéljuxtaposéll'unité Ile terroirlrelative Ispécifi-l
à 1 à 1de relief! ! (1'0) 1<lue au 1

1 1 1 1 19éos~s- 1
! 1 ! 1 1tème !

1 1 1

3) Support physi~ue du géosystème.
Cadre morphostructural, évolution géomorphologique, facteur "eau".

4) Exploitation biologi~ue (végétation) du géosystème.
Séries de végétation climaciques et paraolimaoi~ues, rapports sols­
végétation.

5) Modifications anthropiques du géosystème. Type et inteu­
sité de l'oécupation du sol, modifications du couvert végétalt loo~­
sation et types d'habitat.

6) Dynamisme et é~uilibré du ~~aystème. Application des
notions de biostasie - rhexi.atwaj e.,. descriptiQIl <WilL équili b.res et
Q;,yoles éco~o~ql4ea.éJ..érnentaires.



7) Potentialités et contraintes à l'utilisation et à l'amé­
nagement ae l'espace. Quel~ues Jugements de valeurs simples (érosion,
pente ••• ) sont présentés dans un tableau: il ne s'agit pas de faire
des propositions d'aménagement, mais de dénombrer les contraintes et
les potentialités géographiques et écologi~ues. Ce tableau peut faire
l'objet d'uo carton à petite écbelle :

1 l 1 11!

:dU ~é~facièsiStabilité~Contraintesipotentialités:ooservat1onsi
1 ....! ...1 .......1 ~1 1

Le schéma de la deecri9tion d1uo géofacies est ~l~s ~1m~

il reprend la liste des caractères décrits e~r le terrain.

,B2m • géofaciès des (type de formation véaétale) sur (tJPe da

formation superficielle).

1) Formation végétale
2) Formation supe4fic1elle
3) Forme du relief
4) Forme de l'occupation bumaine
5) Ecologie et dynamisme d~ géofaciès.

La conclusion de la notice opère le regroupement au niveau
taxonomique et chrologique supérieur, celui de la région, en faisant
la distinction entre structure spatiale (critère de contiguité et
~e ~roximité) et système géographi~ue (critère génétique et fonction­
nel) •




